
PRÉCIS DE LOGIQUE. 3
7. Raisonner c'est réfléchir sur les propositions

faites par le jugement pour en déduire les consé-
quences.

8. Il y a plusieurs sortes de raisonnements ; en
voici trois, auxquels tous les autres se rapportent : le
Syllogisme, l'Entliynème et le Dilemme.

9. Le Syllogisme est un raisonnement composé de
trois propositions : la première est appelée majeure;
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séquence. Les deux premières se nomment encore
prémisses. Exemple:

Majeure. Il faut fuir ce qui est un mal
Mineure. L'oisiveté est un mal
Conclusion. Donc il faut fuir l'oisiveté.

Il n'est pas de rigueur que l'ordre que tiennent
entre elles les trois propositions, soit toujours le
même. Ainsi l'on pourrait dire indifféremment

Mineure. L'oisiveté est un mal ;
Majeure. Or il faut fuir tout ce qui est mal.
Conclusion. Donc il faut fuir l'oisiveté.

Ou bien ;
Conclusion. Il faut fuir l'oisiveté,
Mineure. Car l'oisiveté est un mal.

antécédent et ia seconde consequent. Exemple : .
4. Antécédent. Il faut fuir tout ce qui est mal;

Conséquent. Donc il friut fuir l'oisiveté.'
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Majeure. Et l'on doit fuir tout ce qui est mal.
40. L'Enthymème n'est qu'un Syllogisme réduit à

deux propositions, parce qu'on en sous-entend ne
qui étant trop claire n'a pas besoin d'être énoncée.
On peut supprimer la majeure ou la mineure.

La première proposition de l'Enthymème se nomme


